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É lus, adhérents, multiplica-
teurs de semences, coopéra-
tives d’autres régions de 
France, représentants des 

organisations agricoles de la 
région… Près d’une centaine de 
personnes ont fait le déplacement à 
Dieulouard (54) le 16 octobre pour 
découvrir le nouvel équipement de 
la station de semences commune à 
la Cal, Lorca et au Gpb : une nou-
velle ligne de désinfection ther-
mique des semences. 

Le procédé ThermoSem a été 
développé par l’entreprise sué-
doise ThermoSeed Global 
(lire dans notre édition du  
5 octobre). «Aujourd’hui est un évè-
nement important pour Épilor. Cet 
investissement est en phase avec les 
attentes de la société et l’évolution 
réglementaire. L’objectif est de bas-
culer progressivement l’ensemble 
de la production de semences sous 
procédé ThermoSem, ce qui per-
mettra à Épilor d’économiser  
14 t de produits phytosanitaires par 
an», indique Christian Sondag, pré-
sident d’Épilor.

L’investissement, d’un montant de 
1,6 million d’euros, a été subven-
tionné à hauteur de 270.000 euros 
par le Conseil régional. «Ce nou-
veau procédé va permettre de pro-
duire des semences de meilleure 
qualité environnementale et ainsi de 
répondre aux attentes des consom-
mateurs et des agriculteurs. En 
accompagnant financièrement cet 
investissement, le Conseil régional 
joint les actes à la parole : on ne 
peut pas prôner le respect de l’envi-
ronnement et ne pas encourager des 
initiatives comme celle-là», soutient 
Henry Lemoine, conseiller régional. 

«Un avantage compétitif»
L’investissement a aussi été salué 

par Dominique Potier, député de 
Meurthe-et-Moselle, qui y voit «un 
pas de plus vers la transition agro-
écologique et la Haute valeur envi-
ronnementale (Hve) à laquelle je 
crois beaucoup. Dans un marché 
de la semence complexe, cette inno-
vation va vous donner un avan-
tage compétitif. Le monde coopé-
ratif de notre région a des marges 

de manœuvre pour reconquérir 
des marchés de qualité», poursuit 
Dominique Potier, saluant «l’agri-
culture qui innove».

Gagner un Ift
Après avoir coupé le ruban, les 

personnalités ont visité l’installa-
tion avec les explications de Céline 
Canet, directrice d’exploitation d’Épi-
lor. «Les semences passent par un 
premier tunnel en lit fluidifié et rem-

pli de vapeur d’eau, puis elles sont 
refroidies et séchées dans un second 
tunnel. Les lots sont analysés à leur 
arrivée, le traitement (durée, tempé-
rature…) est adapté en fonction des 
résultats. Le process a été élaboré 
de manière à ne pas détruire le pou-
voir germinatif», explique Céline 
Canet. Le procédé permet de contrô-
ler les champignons, les nématodes, 
les insectes et les bactéries. «On ne 
cherche pas à être plus efficace que 

les produits phytosanitaires mais à 
être aussi efficace», nuance Céline 
Canet. Pour l’agriculteur, le procédé lui 
permet de gagner un Ift (Indicateur de 
fréquence de traitement) par rapport à 
une semence enrobée d’un fongicide. 
Le procédé peut intéresser le marché 
de la semence bio. «En novembre, 
nous allons réaliser un essai sur du blé 
carié, en partenariat avec Probiolor», 
précise Céline Canet. 

Hélène FLAMANT

INAUGURATION DU PROCÉDÉ THERMOSEM

Épilor en phase avec les attentes 
de la société et des agriculteurs
Le 16 octobre, Épilor a accueilli près d’une centaine d’invités pour l’inauguration 
de la nouvelle ligne de désinfection des semences par la vapeur. L’installation 
est la deuxième en France et la première en céréales à paille.

Dominique Potier, député de Meurthe-et-Moselle, Christian Son-
dag, président de Lorca et d’Épilor, Henry Lemoine, conseiller 
régional, Jean-Marie Guerber, président du Gpb Morhange, Jean-
Paul Marchal, président de la CaL, Alexandre Raguet, directeur de 
Lorca, Éric Chrétien, directeur de la CaL et Pierre Jacquin, direc-
teur du Gpb Morhange.

Céline Canet, directrice d’Épilor, a présenté le procédé Thermo-
sem aux officiels. 


